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tive (le (levonir lo Cliicago ilo loiU le pays qui l'entoure, et

sans doute au delà, jusqu'aux montagnes Roclieuscs.

« Nulle part, dit lord Lorno, dans un récent et admirable

discours, vous no trouverez une situation dont les avantages

naturels promettiiit un avenir aussi grand que celui qui sem-

ble résiM'vé h Manitoba. et à W'innipeg, la cite-cœur de la

Dominion. Les immiMises prairies, (jui commencent b'i, s'étcn-

(h'ut sans iiiterruptii)ii vers l'ouest, jus(|u'aux limites de la

province. Manitoba esl un océan de verdure, sur letjuel le

vent d'été suscite en passant les ricbes gazons et les lleurs, et

ilans cette étendue incommensurable de terre fertile, c'est à

peine si l'on aperçoit de loin en loin la tache jaune de quelque

gigantesque champ de blé. »

Ces taches jaunes promettent de s'étendre vite et loin. Des

cités embryonnaires surgissent déjà sur les points que la na-

ture semble avoir niar(piés comme centres d'industrie. Emer-

son es, déjà une ville considérable, Uapid City — nom carac-

térisli(iue — et liattlel'ord donnent les plus belles espérances.

La vi>ite récente de S. Exe. le gouverneur général, qui a par-

couru pres(jue tout le nord-ouest de la Dominion, aura les

plus heureuses consé(piences, en montrant au peuple anglais

l'opinion favorable conçue par ce haut personiuige sur cette

vaste région, objet d'une si ardente expectative pour l'avenir

du Canada. Tôt ou tard, elle doit devenir le grenier de l'Amé-

ri(iue, et nourrir même îles millions d'Européens. Pour les

habitants de l'ancien monde,, le j)rogrès de ces nouvelles con-

trées a quebjue chose (h; s\irprenant. Les mûmes laits se re-

proiluiront sûrement sur elKupie nouveau territoire ouvert

dans l'Ouest. Aujovu'd'hui devient demain, comme par mi-

racle; l'événement suit de si près la prédiction qu'ils sem-

blent marcher tous deux la main dans la main. Le railway crée

le tralic, au lieu d'être créé par lui ; les fermes se multiplient

avec une rapidité (pii conroiid tous les calculs ; le ministre

(lu culte, le maître d'école, la modiste et le professeur de

musitpie arrivent avec la i)remière moisson; le journal s'im-

prime sous un arbre


